
 
 
Le 13 novembre 2011 
 
Le Canada pourrait faire une contribution encore plus grande 
en santé mondiale, selon un nouveau rapport de l’Académie 
canadienne des sciences de la santé 
 
Le rapport souligne cinq rôles clés : Recherche sur la santé des 
Autochtones, Santé des populations et santé publique, Soins 
primaires, Partenariats intelligents, Innovation 
 
Montréal. Une évaluation fondée sur des données probantes et menée sur une période d’une 
année par un comité d’experts formé par l’Académie canadienne des sciences de la santé a été 
rendue publique aujourd’hui lors de la Conférence sur la santé mondiale de 2011. Elle révèle 
comment le Canada pourrait faire une contribution encore plus grande en santé mondiale. 
 
« Les Canadiens peuvent être fiers de la contribution qu’ils ont faite dans le passé et qu’ils 
continuent de faire en santé mondiale », a affirmé le Dr Peter A. Singer, secrétaire aux affaires 
étrangères de l’Académie canadienne des sciences de la santé et président du comité d’experts 
qui a rédigé l’évaluation, « mais nous avons la possibilité de faire encore plus, de réaliser 
encore plus de choses, si nous adoptons une approche nationale où tous les secteurs 
collaboreraient plus étroitement – nous sommes plus fort collectivement ». 
 
– Des Canadiens qui font une différence : le comité d’experts sur le rôle stratégique du Canada 
en santé mondiale a examiné les possibilités que laisse entrevoir l’engagement actuel du 
Canada en santé mondiale et fait valoir qu’une approche pancanadienne englobant tous les 
secteurs présents en santé mondiale pourrait produire un plus grand impact dans le monde en 
développement et assurer au Canada un solide leadership dans ce domaine. Le rapport définit 
cinq rôles qui permettraient au Canada d’avoir un impact notable à l’échelle mondiale : 

• recherche sur la santé des Autochtones et la santé circumpolaire, 
• programmes de santé publique et recherche sur les déterminants sociaux de la santé, 
• soins de santé primaires axés sur les communautés, 
• partenariats avec des pays en développement en éducation et en recherche, 
• innovation en santé mondiale. 

 
« Un aspect distinctif de ce rapport est la vision holistique qu’il adopte et qui mène à la 
conclusion que notre vision de la santé mondiale devrait englober la santé des Autochtones », a 
indiqué Jeff Reading, professeur et directeur du Centre for Aboriginal Health Research de 
l’Université de Victoria et membre du comité d’experts. « Le Canada est un chef de file en 
recherche sur la santé des Autochtones et la santé circumpolaire. Nous pouvons mettre à profit 



ce savoir et cette expertise pour faire une différence significative dans les collectivités 
vulnérables, au Canada et ailleurs dans le monde ». 
 
Un autre aspect notable du rapport est l’accent mis sur les jeunes. « L’intérêt à l’égard de la 
santé mondiale à travers les divers rôles proposés augmente rapidement chez les étudiants des 
universités canadiennes », a souligné Aleks Leligdowicz, stagiaire en médecine interne à 
l’Université de la Colombie-Britannique et membre du comité d’experts. « Je suis enchanté de 
voir que le rapport insiste sur le besoin de s’intéresser au cheminement de carrière des jeunes 
pour canaliser leur enthousiasme ». 
 
« Je tiens à remercier les membres du comité d’experts, qui représentent un groupe diversifié et 
hautement respecté, pour leur réflexions pénétrantes sur le rôle stratégique du Canada en 
santé mondiale », a précisé le Dr John Cairns, président élu de l’Académie canadienne des 
sciences de la santé. « Cette évaluation a suivi un processus rigoureux et exhaustif ». 
 
Le rapport trace un parcours clair pour aller au-delà de cette évaluation fondée sur des données 
probantes en vue de renforcer le rôle du Canada en santé mondiale en ralliant tous les 
secteurs, dans l’objectif de suivre et d’évaluer les résultats. 
 
« En donnant suite aux possibilités décrites dans ce rapport, il en résultera une visibilité accrue 
pour le Canada et un plus grand impact en santé mondiale », a noté Nelson Sewankambo, 
principal du College of Health Sciences, à l’Université de Makerere, en Ouganda, et membre du 
comité d’experts. « Les pays en développement sont favorables à une collaboration avec le 
Canada pour mettre en œuvre des améliorations prioritaires en santé mondiale ». 
 
« Nous sommes arrivés à la conclusion qu’il y a des raisons convaincantes pour que le Canada 
joue un rôle plus stratégique en santé mondiale », a ajouté le Dr Peter A. Singer, président du 
comité d’experts et secrétaire aux affaires étrangères de l’ACSS. « Les investissements en 
santé mondiale peuvent améliorer les résultats sur le plan de la santé, tout en favorisant et en 
renforçant la sécurité nationale, et offrir des débouchés économiques au Canada et aux pays 
en développement ». 
 
Pour obtenir un exemplaire de Des Canadiens qui font une différence, visitez le site Web de 
l’ACSS, à http://www.cahs-acss.ca/. 
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Au sujet de l’Académie canadienne des sciences de la santé 
 
L’Académie canadienne des sciences de la santé, créée par le gouvernement fédéral à la fin de 
2004, est un organisme à but non lucratif indépendant qui produit des évaluations approfondies, 
impartiales et pertinentes sur des questions urgentes touchant à la santé des Canadiens. Ces 
évaluations reposent sur des examens de données probantes et les opinions de spécialistes 
chevronnés. Les membres de l’ACSS ont acquis une solide réputation pour leur apport 
exceptionnel en sciences de la santé au Canada. Pour plus d’information, visitez le site Web de 
l’Académie à http://www.cahs-acss.ca/. 
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